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Le 8 mars 2015 – POUR DIFFUSION IMMÉDIATE
HALIFAX – Les employés de la salle de presse du Chronicle Herald sont retournés au travail lundi, soit plus de deux semaines après avoir été mis en lockout par leur employeur.
Les treize presseurs et mécaniciens, tous membres du Halifax Typographical Union, ont voté samedi en faveur d’une convention collective qui leur retire la possibilité d’une retraite anticipée – un avantage sur lequel nombre d’entre eux misaient pour leur avenir. 
L’entreprise, qui exigeait des concessions se chiffrant à des millions de dollars, a refusé tout compromis, justifiant son intransigeance en expliquant que ses difficultés financières l’empêchaient de respecter ses engagements en matière de liquidités.
Martin O’Hanlon, président de SCA Canada, soit le syndicat mère du HTU, a indiqué que la pilule était difficile à avaler pour les employés, mais que ces derniers n’avaient tout simplement pas d’autres choix. En fait, si : ils avaient le choix de concéder leur droit à une retraite anticipée, de céder à la demande de l’entreprise que leur salaire soit amputé de 7 $ l’heure, ou de demeurer en lockout durant des semaines, voire des mois.
« Il s’agit là d’une entente pitoyable conclue avec un employeur à la fois condescendant et intransigeant, et on aurait certainement pu y parvenir sans lockout si l’entreprise s’était montrée raisonnable, a déploré O’Hanlon. M. Dennis (l’ancien propriétaire du Herald) n’aurait jamais agi de la sorte face à des travailleurs loyaux à l’emploi de l’entreprise depuis longtemps. »
La façon dont l’entreprise a traité les presseurs a suscité la colère de nombreux employés, qui n’ont plus du tout confiance en l’équipe de direction actuelle.
O’Hanlon a fortement conseillé à l’entreprise de bien réfléchir avant d’exiger d’autres concessions du côté de la salle de rédaction, là où 17 emplois ont été supprimés l’automne dernier. 
« Le personnel de la salle de rédaction est uni, fort et fin prêt à se battre pour le maintien d’emplois et d’un journalisme de qualité. Ça, je vous l’assure », a-t-il promis.

Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec :

Ingrid Bulmer 
Présidente, HTU
(902) 209-2046

Martin O’Hanlon
Président, SCA Canada
(613) 867-5090
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ABetterWorkplace, Un milieu de travail plus favorable,
A Better Life Une qualité de vie enrichie




